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D U  L U N D Y  15). A o U SX 1^80. 135-
Topographico-Philologicus. Tiguri. in fol. ^ fe  trouvek París chez> 
Jlntoine Cellter.

Statuts du Diocefe d’Angers pour Í’inílru£tion des Ecclefiaftiqucs 
in 4. a París chez, Antoine Dezallíer.

On mus fa it eĵ erer aa premier jour U defcriptíon du Pont de Battemtsc 
de Cuivre que le fieur Dumets Lieutenant general de FArtiilerie ¿r Ma- 
refchal de Camp a inventé , &  dontfa Majejíé a-veufaire tépreuve ces 

jours pafez, fu r  /* Efcault.
Conferences Theologiques &  Spirituelles fur les grandeurs de la 

fainte Vierge , par le P. L. R  d’Argentan Capucin m 8. 1 .  Vol. a
París chez> Sebafiien Cramoífy.

léous avons de ce mefme Autcurdeux autres Volumes fur les grandeurs 
de Dieut ¿r autantfur les grandeurs de Jefas-Chríft. ̂

Memoires ou extraits des titres qui fervent á í’liiftoire de POrdre 
de faint Lazare, in *i i . chez le mcfrne.

Madricraux de M. D. L. S. in 1 1. a París chez Claude Barbin.
Fondement inébranlable de la Dodrine Chrcílienne: oü les prin-* 

cipaux Points de la Foy font clairement expHqnez & prouvez par la 
parole de Dieu écrite, & par la Tradition  ̂ les Conciles & les Peres. 
Avec un pccit Traite de l’Exiítance de Dicu contre Ies Infideles. Par 
le Pere Bafiiedc SoiííbnsPredicateur Capucin &MiíTionnaire Apof- 
tolique en Anglecerre. In 8. a París chez Píerre Compain ¿r Charles 
Ofmont. 16  8a.

11y aura un Journal extraordinaire Lundy prochain furquelque chofe de 
bien curieux d* Angleterre.

X X . J O U R N A L  D E S  S q  A V A N S. 

Du L u k d y  15. A o u s t . M, D C. LXXX.

7 H E  E N G L I S H  G L O S E  I N F E N T E D  B T  T H E  R J G H T  
honourable the Earl o f Caftelmain. A Londres chez Jofeph Moxon 
á l’enfeigne d’Atlas fur le Mont de Ludgate. 1680.

IL y a fi long-temps que nous n’avons rien receu d’Angleterre, 
que les Curieux ne feront pas fafchez qifon leur donne icy une 
ampie defcription d’une nouveauté finguliere tañe dans TAÍtrono- 

mie que dans la Geographie, qu’on a envoyée de ce pais-Íá.
C'eft ce Globe dont nous avons déja donné avis, que M. le Com- * 

te de Caftelmain a inventé, 6c qu*on nomme fimplement Globe An* 
glois. pour le diftinguer de tous les autres.

11 eft fixe 6c immobile.
co-
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135 XX. J O U R N A L  DES S(^AVANS.
Sa grandeur eft d’un pied de diametre.
Son ufage eft pour les operacions tant des Globes celeftes que 

des terreftres.
Les avanxages que cet Auteur pretend qu’il a par deíTus les alt­

eres Globes font de quacre fortes. Car i . II fert a des operations que 
Ton ne f^auroit faire avec les Globes ordinaires. 2. Celles qui kiy 
fon: communes avec les autres s’y font avec bien plus de facilité. 3. 
On en fak tout á la fois un aílez grand nombre qui ne fcauroient fe 
faire que fucceírivement par les autres. 4. Ec enfin tout cela fe faic 
fans le fecours des Cercles &  autres machines qii on a coiitume d’a- 
joüter aux autres Globes comme font les Horizoias de bois , les Me- 
ridiens d’airain , les Cercles vercieaux &. horaires, le Compás Ma­
rín &:c.

Les operations qui luy font particulieres font les fuivantes. C ar,
1 . Ce Globe dont la poíltion qui fe-conformé á la difpofition des 

Cieux eft horizontale ou fur un plan, indique en plufieurs manieres 
riieure qu’il eft non feulement dans le'ltóu oii Ton fe trouve, mais 
encoré dans tous les ddferens endroits de la'tÉrre.

2. II montre pendant la nuit combien oneft éloigné du jour dans 
quelque lien du monde qu’on veüille l’apprendre, ¿í pendant le jour 
combien on y eft éloigné de la nuit: & par confequentil montre auíli 
fans qu’il foic befoin de faire aucune fupputation l’heure Babiloni- 
que , ritalique, &: la Judaíque ou Planetaire.

3. II fait voir le vericable licu du Soleil á chaqué moment, & les 
país oii il eft alors vertical.

4. L’Azimuth & hauteur du Soleil avec fon élevationy paroif- 
ferH: a quelque heure que ce foit du jour tant au lieu oü fon eft , 
que dans tous les autres lieux du monde oii le Globle marque qu’il 
eft jour ; & fa depreííiony paroiftde mefme dans tons les lieux oii 
ce mefmc Globle marque qu’il eft nuit.

5. II montre égalemcnt la Geographie ancienne & moderne.
^ . O n y  volt la caiculation des heures par la Lime quantiré

d’aiitres operations touchant cet Aftre.
7. On y trouve la proportion qu’onc les perpendiculaires á leurs 

ombres, &  beaucoup de GoroUaires quiregardeiu fAltimetrie& 
qui indiquent les heures par un báton.

8. Enfin il montre la maniere de faire toiites les operations qui 
font par accident neceílaires pour conftruirc les Cadrans: comme 
par exemple commentU fuit tircr des ligues meridienneSj 6cdesli- 
gnes paralLeles á fhorizon j comment il fiuc faire pour trouver la 
declination de tomes fortes de Plans, auíli bien que leur incUna- 
tion > leur reclinación &c.

Quand
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Q uandcet Auteurditque toutescesoperations font particiilie- 

res á ce Globe, &  qii’elles ne fe peuvenc pas faire par les Globetí 
ordinaires, il ne vene pas dire abfolument & a la rigueur qu’elles nc 
fe puiíTent pas faire du tout par les aucres, caria chofe ne feroic pas 
vraye, mais il encend feulemenc qu elles ne fe penvent pas faire par 
ces Globes fans premieremenc donner quelqu’aurre chofe qui eíl 
auíTi difficile á crouverquela chofe qu*on demande. Par exemple, 
fi i’on fuppofe que Pon demande l’azimuth & elevación du Soleil , 
il fauc pour s’en éclaircir par les Globes ordinaires f^avoir premiere- 
raent quelle heure ii eftdujour, ce qui donneroic autanc de peine 
á trouver que l’autre , & feroic en eíFec couc á faic impoííible de con- 
noiílre fans l’aide d’un Cadran ou d’une horloge &c. au lien qu’cn 
expofane feulemenc ce Globe au Soleil fans-aucre inítrumenc, oii 
trouve dans Tinftant non feulemenc Theure 5c l’azimuch du Soleil, 
mais encore la folucion de pluíleurs autres demandes avec autanc 
de facilité qii’on apprend l’heure du jour par un Cadran horizon­
tal lors que le Soleil y donne.

Le fecond avantage que cec Auteur donne á ce Globe de faire
avec plus de facilité & de promptitude les operations qui luy fonc 
coinmunes avec tous les autres Globes, eíl confirmé par deux ou 
irois exemples.

I. E x e m p l e .
Suppofons, dic-il, qu’on veüille trouver par Ies Globes ordinai­

res rheureálaqucllela premiere pointe du jour paroiíl, il faudra 
d’abord trouver lejourdumois ou le lieudu Soleil dans l’Ecliptique, 
ScTamener auMeridien apres l’avoir trouvé. II fauc enfuite mectre 
i’Indcx horaire fur le chiífrc i z. 5c puis faire rouler iedit lieudu So­
leil jufqu’á l’orienc de Thorizon. Apres cela ilfauc encore trouver 
lepoinc qui eíloppofé á ce lieu du Soleil, & puis en pofanc le Ca­
dran de hauteiirdans le Zenith faire monter ce poinc oppofé jiif- 
qu’au I 8. degré, ce qui cílaiit fait fíndex moncre ce qu’on demande. 
Et pour trouver la mefme chofe par ce Globe on n’a qu’á faire def- 
cendre le petic grain qui eíl fur le Globe jufqu’au 1 8. degré au del"- 
fous de Thorizon , &  faire mouvoir la corde A fur le Zenich juf- 
qu’á ce que ce grain vienne á toucher le parallele du jour du cócé 
oriental du Globe , car cela eílant il fe trouvera fur Thetire qu’on 
demande , ce qui fe faic & bien plus viíle .& avec bien plus de fa­
cilité.

I I .  E x e m p l e .
Si i’on vouloic feulemenc trouver par les autres Globes le Lever du 

Soleil, il faudroic premieremenc chercher le lieu de cet A ílre , &  
puis appliquer l’Index horaire fur le chifiTre 1 1 .  car aloxs, apres avoir 

i68o.  S
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15» X X .  J O U R N A L  D E S  S Q A V A N S .  
aniené á TOrient de Thorizon ce lieu du Soleil que Ton cherche, il 
montrera Theure: au lien que ponr le trouver par ce Globe on n’a 
qu’á regarder L’interfe£tion du parallele du jour laquelle faic cette 
operación fans aucre embarras.

I I I .  E x e m p l e .
Pour trouver la difference afcenfionelle par les antres Globes, il 

fauc premieremenc trouver rafeenfion droice , puis Toblique, & en­
fin fouftraire la plus grande de la plus pedte , ce qui demande du 
temps & qnelque peine :au lieu que dansceluy-cy la diftance qui fe 
tronve fur le parallele du jour, qui eft mefurée par les Cercles ho- 
raires, entre le Cercle de íix heures & í’interí'e¿Uon de ce Parallele 
avecThorizon , indiquela difFerenceafcenfionellequ’ondemande, 
tant á l’égard du temps qu’á Tégard des degrez.

Quaná au troifiéme avantage de ce Globe qui confiíle á faite 
tone á la fois plulieurs operations qui ne fe peuvenc faite que fnc-' 
ceífivemenc par les atures, il en compte jufqu’á environ une quin- 
zaine qn’il foútient fe prefenter á la vene dés que le Globe eft com- 
pofé; car auífi-toft, dit-il, qu’on a fait paíTer par le Nadir l’ombre 
de la corde qui pend fur le Zenith, on voic devane fes yeux

I. L ’heure du jo u r, en coníiderant l’ombre de TAiguilic qui eft 
au bout du Pole éclairé.

t. Le quantiéme du mois, en rcmarquant fur quel Parallele diur­
no lombre de la corde dont nous avons parlé, marque la mefme 
lieure qui a efté indiquée par Tómbre de rAiguille qui eft au Pole 
éclairé.

3. Le lieu oü le Soleil eft vertical, en remarquant celuv du So­
leil dans fon Parallele, & par confequenc le país qui eft au deíTous.

4. Le figne ou lieu du Soleil dans l’Ecliptique , en remarquant' 
felón l’accroiflement ou le racourciílément des jours par quel en- 
droic de l’Ecliptique paíTe le Parallele du jour.

5. La declinaiíon du Soleil . en remarquant le degré du Colare 
Equinoétial par Icquel pafle le Parallele du jour.

6 . L ’Azimuch &  hauteur du Soleil, en confiderant quel degré de 
l’horizon & quel caradere nautique eft coupé par la corde qui pend 
du Zenith.

7. Le temps du Lever &  du Coucher du Soleil, en remarquant 
fur quel Cercle horaire le Parallele du jour &  l’horizon s’entrecou- 
pent des coftez oriencaux & occidentaux du Globe.

S. La longueur du jour &  de la nuit, en remarquant combien il 
7 a de Cercles horaires qui traverfenc la partie du Parallele diurne 
qui eft au deíTus de l’horizon: car ces Cercles indiquent la longueur 
du jour, comme ceux qui traverfenc l’autre partie du mefme Parala
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lele quí eft au deíTous de l’horizon , indiqucnc la longueur de la nulr.

9. La diíFerence afcenfionelle du Soleil en reiiiarquanc fur le Pa- 
rallele les cerclcs horaires qui font entre le cercle de fix heures &: 
rinterfeaion du mefme Parallele avec l’horizon.

10. L*amplicude du Soleil en remarquanc de combien de degrez 
les poincs oii le Soleil fe leve ou fe conche font éloignez du veritablc 
poinc oriental ou occidental.

1 1 . En quels lieux il ell: jour ou nuic quelque part du monde que 
ce foic, en remarquant quelles parties du Giobe font illuminées U 
quelles ne le font pas i car les unes indiquent les lieux oii ii fait jour, 
& Ies autres marquent ceux oü il eít nuit.

1 1 .  Quels font les Pai's oii il n’y a point de jour & quels font ceux 
ou il n’y a point de nuit, en confidcrant l’illiimination 6c Tobfeura- 
tion á í’entour des Poles j car un cercle fait autour du Pole éclairé 
jufqn’a l’endroit oü commence i’ombre le plus prés du Pole ce qu il 
appelle omhre ¿"Extahemnee montre que ceux qui habitent les lieux 
qui fe trouvent dans ce cercle 11 ont point de nuit, 6c un cercle pareil 
autour du Pole obfeurey montre que ceux qui fe trouvent enfermez; 
dans cetce circonference n’ont point de jour.

13 . Les lieux oü le Soleil fe leve oufe conche p r  tout le monde, 
en remarquant I’ombre Ó^Extahermee qui precede & celle qui fuit > 
car la premiere indique les Peuples au regard defquels le Soleil fe 
leve pour lors , 6c l ’autre marque ceux au regard defquels il fe
couche. .

1 4. Combien il manque d’heures pour le commencement du jour
ou de la nuit en quelque Ueu du monde que ce foit en confideranc 
premierement un Parallele qui doit paíTcr par le iieu qu’on propofe, 
& puis encomptant le nombre d’heures entre ce lieu 6c i’ombre á'Ex- 
tubemnee qui precede 6c celle qui fuit, car Tune amene avec elle le 
jour, 6c l’autre la nuit.

1 5. Enfin on y void quelle heufc il eft par tout le monde, en re- 
marquant felón Ies petits chifFres Pelaires , le cercle horaire qui 
paíTe fur chaqué lieu, 6c en ajoütant au temps qu’on a ainfi trouvé, 
les heures qui fe font paíTées depuis midy (Ci c’eft Tapres midy que l’on 
veut faire cette obfervation ) jufqUa I heure 011 Ion eft quand on 
cherche, 6c en oftanc au contraire ( fi c’eíl le matin) autant d’heu­
res qu îl en manque jufqu a midy depuis celle oü Ton eft quand on
cherche, .

Outre cous ces avantages dont nous venons de parler , cet Au- 
teur trouve en ce Globc plufieurs commoditez quí luy font d aii- 
cant plus particuliercs qu elles ne dépendene pas des operacions.

La premiere eft qu’il n’occnpe guexe de place, le Picdeftal ou la
S ij

Ayuntamiento de Madrid



140  X X .  J O U R N A L  D E S  S ( ^ A V A N S .  
machine qui le foútienc ( fans concer le Cadran horizontal qui pa- 
roift & qu’il appelle la projeítion ) n’cftant pas ordinaírement plus 
largc 5 que celuy d’une des plus grandes Horloges de fable.

La feconde eít qu’il paroiíl d’abord touc enrier á la vené rant aa 
deíTus qn’au deíTous de i’horizon , au lieu que la machine qui foü- 
tient les autres Globes avec le Meridien & les autres chofes qui y 
fonc neceíTaires en cachenc coüjours plus de la moitié.

La troifiéme eíl: que cout coníideré il ne coúte guere plus qu’im 
íimple Globe ordinaire, &  neanmoins il ne laiíTe pas de fervir, com- 
me noiis l’avons deja remarqué, aux operacions tañe des Globes ce- 
leftes que des terreílres.

Laquatriéme & derniere eíl: qu’il ne decline jamais de fa poíi- 
tion 5 au'lieu que les autres Globes á forcé de rouler fur leurs Pe­
les déclinenten peu de temps plus ou moins vers i’un ou l’autre 
coílé du Meridien & de Thorizon. D ’oü il arriveque dans la fuite 
toutes les operations qu’on fait par eux deviennenc feníiblemenc. 
fauíTes.

I B S  R t M E D B S  D E S  M A L  A D I E S  D V  CORFS H V M A JN ' 
ftíonles Auteurs auciens ¿r moderna, in i i . á  Taris chez Jean' 
Coucerot. i68o.

C E feroicpeu quede connoiftre Ies maladies dontlecorps hu- 
main eílaífligé, fion n’en fjavoit en mefme temps les remedes, 
C ’eftce quecet AuteurenfeignedansceTraité j & parce que les re­
medes dont il parle fe tirent des herbes, des racines, des fruits j des 

bois, des fucs j des gommes, des animaux , des pierres, des mine- 
raux & des metaux, apres les avoir appliquez á chaqué maladie en 
particulier il donne le nom & explique les facultez de toutes ceS'
chofes. Ainfi ildit que la racined’Anemone appliquée fur les mam-

railmeles desfemmes fait croiílre le lait en abondance, que celle de 
Concombre fauvage appliquée fur les jointures dillipe & diílbut les 
reftes des humeurs que les gou tes y ont actirées, que la Gentiane eít 
Engullere contre lapiqueure des Scorpionsj que le Mugueteítfou- 
verain contre les battemens de coeur & le Mufe pour fes palpita- 
tions defaillances. Que la chair d’EcreviíTe reduite en cendre eít 
tellemcntcardiaque& alexitaire qu’eftantprifeavecdelaracine de 
Gentiane & autresfemblables elle reEíle á toute forte de venins, Sc___ ___________ i _1____ 1 - -n f • f I r

que le fiel de Belette mélé avec du jus 
de Fenoüil confommeles Catarades des yeux, que fa chair brüléa 
©u deíTcchée & reduite en poudre priíe au poids de deux dragmes cft
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nn remede prompt Se fingulier contre les poifons, & qii’enfín fon 
faug eft fouverain contre le malcaduc.

II y a une infinité de pareilles remarques & obfervations que le 
Leéteur pourra commodément lire dans le Livre.

N O V F E A V T E Z  d e  l a  ^ I N Z A I N E  7  A N T  P O V R  L E S  
Li'vres nouveaux que pour cutres chojes curieufes.

Ecclefiae Romana: GrEcexque vera efHgies ex variis tum recenti- 
bus tum antiquis monumentis íingulari nde expreíTa. Acceífit Reii- 
gio Chriíliana contra Alcoranum per Alcoranum Pacifice defeiifa 
& probara, in 4. a Parts chez> Gabriel Martin,

Traite de la leélure de TEcriture fainte oü Ton refute la prati- 
que des Proteftans danscerte leéturepar M. TEveíque de Caíloric.. 
in 8. chez, Antoine Dezallier.

R. P. Alexandri Hiílori^ Eccleíiaílica: Satculum feptimum. chezí 
U mcfmc.

Ceux qui ontveii a Paris le Míroir de M. Villette dontnous avons don» 
né cet hyver la defeription , auroient eu une double joye , f i  on eutpu leur 
fiire voir en mejhie temps celuy que Ai. de Zajfon Gentiihomme de Ñor- 
mandie avoit commenU avantfa mort ̂  qui efi arrivée ce mois de fui»  
dernier. Cefi une perte confiderahle pour toutes les Sciences que celle de cet 
habile homme , car il les cultivóle toutes avec grand foin , ¿¡̂  y  excelloit 
somme s*il ne fe  füt attaché qua une feule. Cejl de luy de qui le Poujjin 
a dit autrefois ce bon mot que mus n avons pas oublié dans un de nosjour- ' 
naux y lors que le voyant s’appliquer avec ardeur dans Rome a tous les 
Atts Liberaux , maisfurtoutd la P tinture , Uremarquaen luy un f i  fi­
che talent ¿r de f i  belles dijpofitions a y  exceller  ̂ quil ne peut s'empécher 
de luy dire que pour achever de s'y rendre habite il ne luy manquoit qu’ua 
poco di Neceífitá.

L ’ufage univerfel des Forcifícations Fran^oifes, Hollandoifes, E f- 
pagnolles 8c Italiennes. a Paris chez. du Breüil.

Jerufalem regnante ou la fuite du TaíTe traduélion par M. S,
EclairciíTemens fur l’ouvrage de M. de la ViUe,
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